
              

LA LETTRE DE LA MISSION D’ANIMATION DES AGROBIOSCIENCES (M.A.A.)

Le souci de lucidité
«L

e rôle de l’historien n’est pas de prévoir l’avenir mais de
rétablir la lucidité à l’égard des processus en cours,
grâce à sa pratique de la distance temporelle. »
Remplaçons le terme d’historien par « prospectiviste »
et cette phrase d’Alain Corbin (1) pourrait traduire,
mieux que nous le ferions, l’ambition de la Mission

d’Animation des Agrobiosciences : cette lucidité à laquelle elle doit
contribuer.

Car il s’agit bien, pour nous, de la question du regard porté sur notre
société contemporaine. Voir plus clair, donc, mais avec quels
moyens, en exerçant quelles aptitudes ? Tout d’abord, il y a cette
« distance temporelle » que nous sollicitons pour notre cycle de
forums « Histoires de… », car la compréhension du passé permet
souvent d’éclairer les soubassements du présent.

Une distance, un recul, qui peut également s’obtenir en déplaçant
le regard, en opérant un pas de côté. C’est, par exemple, la
démarche qui anime les cafés-débats de Marciac qui se sont don-
nés pour horizon de « Comprendre les agricultures du monde ».
N’oublions pas aussi les coups de projecteur, tels que ce café-débat
que nous avons co-organisé récemment à Barcelone, sur les
« Ombres et lumières de la biodiversité », ou encore le prochain
Congrès d’Eursafe, à Toulouse en mars, qui focalise son attention
sur l’éthique des actions conduites en matière de développement de
l’agriculture et de l’alimentation que ce aussi bien à l’échelle locale
qu’à l’échelle mondiale.
Précisons enfin que le Groupe de suivi dont nous nous sommes
dotés, réuni pour la première fois en novembre 2002, a demandé
à la MAA de poursuivre ce même effort de lucidité et de clair-
voyance sur ses propres actions. Le souhait ainsi exprimé ? Toucher
un plus large spectre d’acteurs du débat public et de la mise en cul-
ture de l’agriculture, l’alimentation et les sciences du vivant, et
mettre en lumière les moyens de diffusion que nous avons initiés.

Jean-Claude Flamant.

(1) Alain Corbin, historien, professeur à la Sorbonne et auteur de nombreux ouvrages.

LES PARTENAIRES
AGROMIP (INSTITUT SUPÉRIEUR AGRO-VÉTÉRINAIRE DE TOULOUSE) : les
chercheurs et les enseignants des établissements membres d’Agromip
constituent pour la M.A.A. le réseau de partenariat privilégié au niveau
de la région Midi-Pyrénées.
ÉCOLE NATIONALE DE FORMATION AGRONOMIQUE (ENFA) : elle accueille la
M.A.A. (locaux, support administratif et comptable) et elle est partenaire
pour l’organisation de la manifestation « Écrans des sciences et de la
société ».
EURSAFE 2003 (EUROPEAN SOCIETY FOR AGRICULTURAL AND FOOD ETHICS) :
la M.A.A. organise, à la demande de l’INRA en mars 2003, le 4e Congrès
de l’EurSafe à Toulouse.
FEZ (FÉDÉRATION EUROPÉENNE DE ZOOTECHNIE) : la MAA conçoit et pré-
pare la Table Ronde qui se déroule lors des Réunions Annuelles de la FEZ
(Le Caire en 2002, Rome en 2003).
INRA : l’Institut National de la Recherche Agronomique, qui par son appui
en personnel, en moyens et en facilités, a réuni les conditions favorables
à la conception et au démarrage des activités de la Mission, poursuit son
appui lors de la phase actuelle de développement. L’INRA a demandé d’ap-
porter son concours à l’analyse des débats de prospective « Inra 2020 »
que chaque centre INRA a organisé avec ses partenaires en 2002.
LEGTA DE TOULOUSE-AUZEVILLE (31) : ce lycée du complexe agricole
d’Auzeville est partenaire pour l’organisation et l’accueil des manifesta-
tions dans le cadre des « Écrans des Sciences et de la Société ».
LA MAISON VERTE (31) : association de Montbrun-Bocage dans le Volvestre
qui initie un espace de rencontre et d’expression culturelle, intellectuelle
et politique. À ce titre, elle accueille le Forum Agrobiosciences et Société.
LA COMMUNAUTÉ DE COMMUNES « BASTIDES ET VALLONS DU GERS » :
Créée en août 2000, elle est désormais co-maître d’ouvrage de
l’Université d’été de l’innovation rurale, avec la M.A.A (9e Université
d’été, août 2003). En outre, celle-ci apporte son appui à un groupe local
de réflexion sur l’avenir de l’agriculture. Marciac accueille ainsi depuis
mai 2002 des Cafés-débats mensuels « Comprendre les agricultures du
monde », organisés par la M.A.A.
LES MARINS D’EAU DOUCE : Ce restaurant du Parc Technologique du
Canal de Ramonville Saint-Agne accueille depuis sa création le Café des
Sciences et de la Société du Sicoval.
MISSION ENVIRONNEMENT ET SOCIÉTÉ (MES – INRA PARIS) : La M.A.A.
est invitée à participer aux forums organisés par la MES, laquelle édite
également « Le Courrier de l’Environnement ». La MES apporte son
concours à l’animation de l’Université d’Été de l’innovation rurale à
Marciac.
MINISTÈRE DE L’AGRICULTURE, DE L’ALIMENTATION, DE LA PÊCHE ET DES
AFFAIRES RURALES : Signataire du Contrat de Plan État-Région qui crée
et finance la Mission (Direction Générale de l’Enseignement et de la
Recherche), le Ministère l’a également sollicitée, d’une part via sa
Direction générale de l’alimentation pour la conception et l’animation
des États Généraux de l’Alimentation organisés par le précédent
Gouvernement au 2e semestre 2000, d’autre part pour la conception et
l’animation de ses débats, sur son stand, lors du Salon International de
l’Agriculture, en février-mars 2002. Le Service de Communication cen-
tral du Ministère a enfin consulté la MAA pour animer la conduite d’un
projet global de communication intégrant pleinement ses services décon-
centrés.
RÉGION MIDI-PYRÉNÉES : Signataire du Contrat de Plan État-Région qui
crée et finance la M.A.A, la Région lui a par ailleurs confié la maîtrise
d’œuvre des deuxièmes et des troisièmes Rencontres Agriculture,
Alimentation et Société organisées dans le cadre de la SISQA. La Mission
apporte également son concours à la conception de l’ensemble des mani-
festations de la prochaine édition de la SISQA, en décembre 2003.
LE SICOVAL : la Communauté d’agglomération du sud-est toulousain est
à l’origine du Café des Sciences et de la Société, qu’elle continue d’ani-
mer. Elle est aussi partenaire de la M.A.A. dans le cadre des Écrans des
Sciences et de la Société, de la série des débats sur le Bien-Être Animal,
de l’Université d’Été de l’Innovation Rurale et des cafés-débats de Marciac.
Elle est enfin liée par convention avec la MAA, pour renforcer la colla-
boration dans le domaine de la culture scientifique et technique.
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CYCLE « HISTOIRE DE… » À MONTBRUN-BOCAGE
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16 JANVIER 2003
Inra 2020,
Centre Inra Paris.

24 janvier 2003
Café des Sciences
et de la Société
du Sicoval,
à Ramonville.
Cycle « Démocratie,
Science et Progrès »,
avec Marie-Angèle
Hermitte, juriste,
directeur de
recherches au CNRS,
directeur d’études
à l’EHESS.
Le sujet :
« La liberté
de la recherche
doit-elle
être au-dessus
des autres libertés ? »

30 JANVIER 2003
Réunion du Groupe
de Suivi de la MAA

31 JANVIER 2003
Inra 2020,
Centre Inra Colmar

18 FÉVRIER 2003
Café des Sciences
et de la Société
du Sicoval,
à Ramonville.
Cycle « Éthique des
Sciences du vivant »,
avec Pierre Jouannet,
responsable
du Cecos,
directeur du service

AGENDA

JANVIER À MARS 2003

de biologie
de la reproduction
à l’hôpital Cochin.
Le sujet :
« Juger la vie :
quelle qualité pour
les enfants à venir ? »

18 FÉVRIER 2003
Inra 2020,
Centre Inra Corse

18 MARS 2003
Café des Sciences
et de la Société
du Sicoval,
à Ramonville.
Cycle « Démocratie,
Science et Progrès »,
avec Isabelle
Stengers, philosophe.
Le sujet :
« Science et pouvoir :
quelles stratégies
de résistance
à la technoscience ? ».

19 AU 19 MARS
2003
4e Congrès d’Eursafe,
à Diagora

27 MARS 2003
Écrans des Sciences
et de la Société :
« Immigration
et développement »
de Mickaël Hoaré.

SILLONNER

LA MISE EN CULTURE DE LA SCIENCE DANS LES TERRITOIRES
1

DEUX CONTEURS
AU COIN DE L’ÂTRE
Autour d’un feu de cheminée fort apprécié et d’une daube réconfortante,

les deux dernières rencontres de ces forums, en novembre et décembre der-

niers, se sont placées délibérément sous le signe du monde rural, à travers

deux sujets : la forêt et le tourisme vert.

La forêt d’abord, avec André Grammont, ingénieur général du Génie rural

des eaux et forêt, qui, en relatant avec éloquence les grandes étapes de

la forêt, n’a cessé de dévoiler les paradoxes et les idées fausses que nous

nous faisons de l’évolution et de la nature de nos espaces boisés.

Une promenade passionnante qui démarre aux côtés des moines défricheurs

du Moyen-Age, côtoie les rois et les reboiseurs de tout bois, et se poursuit

dans l’après-tempête de 1999. Une forêt qui, rappela-t-il, ne doit rien

à la nature et tout à l’homme ; et qui, en France, contrairement aux idées

reçues, ne cesse de croître…

C’est à un tour d’horizon du tourisme rural que nous conviait, le mois suivant,

Alain Lefebvre, directeur du Groupe de recherches socioéconomiques

(Université Toulouse Le Mirail). Pour ce spécialiste des politiques culturelles

territoriales, les gîtes, maisons d’hôtes et autres accueils à la ferme sont loin

de l’eldorado que d’aucuns y voient, mais n’en constituent pas moins une pers-

pective prometteuse pour le développement de certains territoires et

un complément de revenus essentiel au maintien de populations rurales.

Dressant l’évolution et le profil de ces « touristes verts », région par région

et selon les durées de séjour, il a permis de pointer les freins et les avan-

tages de ce type d’accueil.

À noter : Après s’être déroulé un an dans la campagne haute-garonnaise

de Montbrun-Bocage, grâce au partenariat avec l’association La Maison-

Verte, ce cycle de débats itinérants devrait se déplacer en Ariège, après

une interruption hivernale en janvier et février.

CONTACT MAA : Sylvie Berthier, 05 62 88 14 57.

MAIL : sylvie.berthier@agrobiosciences.com.



ÉCRANS DES SCIENCES
ET DE LA SOCIÉTÉ

CAFÉS DES SCIENCES ET DE LA SOCIÉTÉ DU SICOVAL
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BANDE-ANNONCE…
LA RECHERCHE : QUELLE LIBERTÉ ?
QUELLE INFORMATION ?
QUEL POUVOIR ?
Pas de doute : l’éthique sera fortement présente, en ce début d’année, dans

les propos échangés au sein du Café des Sciences et de la Société du Sicoval,

qui alternera deux cycles de débats : « Démocratie et progrès » et « Éthique

des sciences du vivant ». Toujours dans le cadre étonnant du restaurant

« Les Marins d’eau douce », à Ramonville, le lancement est donné, le 24 jan-

vier, par la juriste Marie-Angèle Hermitte, directeur de recherches au CNRS

et directeur d’études à l’École des Hautes Études en Sciences Sociales.

Cette spécialiste du droit du vivant ouvre les débats sur cette difficile ques-

tion, « La liberté de la recherche doit-elle être au-dessus des autres libertés ? »,

en écho à un ouvrage qu’elle a dirigé : « La liberté de la recherche et

ses limites », paru en 2001.

15 jours après, Pierre Jouannet éclairera un tout autre sujet :

« Juger la vie : quelle qualité pour les enfants à venir ? ». Ce professeur

de médecine, responsable du Centre d’étude et de conservation des œufs

et du sperme humain (CECOS), mais aussi directeur du service de biologie

de la reproduction à l’hôpital Cochin, s’interroge sur les conséquences

de récents événements tels que le fameux Arrêt Perruche.

Enfin, le 18 mars, la philosophe Isabelle Stengers, chargée de cours

à l’Université Libre de Bruxelles, apportera ses réflexions sur les relations entre

« Science et pouvoir : quelles stratégies de résistance à la technoscience ? ».

Historienne des sciences, celle qui exprime régulièrement son intérêt pour

les « hérétiques » contre les autorités du savoir, a signé de nombreux essais,

dont « La Nouvelle alliance », en collaboration avec le Prix Nobel Igor Prigogine

(Gallimard).

CONTACT MAA : Daniel Borderies, 06 70 74 60 14.

RENSEIGNEMENTS PRATIQUES :
Entrée gratuite. Débat de 21 h à 23 h. Dîner sur place (coût : 9 €) pour ceux

qui le souhaitent, à partir de 19H30, à condition d’avoir réservé au plus

tard la veille (avant 23 h), auprès de Daniel Borderies.

Un documentaire qui interroge, choque parfois et

suscite toujours la réflexion : c’est à partir de cette

matière qu’un débat s’instaure avec des lycéens et

leurs enseignants, pendant presque deux heures.

En présence de l’auteur, qui explique ce qu’il a

voulu montrer, mais aussi d’une personnalité scien-

tifique, apte à apporter le point de vue d’un cher-

cheur et à dresser l’état des lieux des avancées

des sciences, les élèves sont invités à faire part

de leurs remarques, de leurs réactions et de leurs

questionnements.

Loin de vouloir orienter l’opinion dans quelque direc-

tion que ce soit, l’objectif de cet échange ouvert

consiste à faire prendre conscience des enjeux

et des questionnements que pose la science, et

de l’importance à consolider tout point de vue sur

un socle solide de connaissances.

Après un documentaire sur « La grotte Chauvet

devant la porte », réalisé par Pierre-Oscar Lévy

et diffusé à la fin de l’année dernière, la séance

à venir, le 27 mars prochain, propose un tout

autre sujet : « Immigration et développement »

de Mickaël Hoaré. Un documentaire de 52 mn

réalisé en 1998. Le sujet : L’immigration ouest-

africaine en France a depuis longtemps investi

dans la survie et le développement des familles et

des villages de leur pays d’origine. Quel est l’impact

de cet argent auprès des habitants et des pay-

sans du Mali ou du Sénégal ?

Rappelons enf in que le coût des Écrans

des Sciences et de la Société est entièrement pris

en charge par des financements publics, répartis

entre la MAA et le Sicoval. Cette dotation permet

de couvrir les frais de réception, le coût du trans-

port des élèves par car et les droits d’auteur.

CONTACT : Jacques Rochefort

Tél. : 05 62 88 14 60.

MAIL : jacques.rochefort@agrobiosciences.com



UN CAFÉ SCIENTIFIQUE
FRANCO-ESPAGNOL

OMBRES ET LUMIÈRES
SUR LA BIODIVERSITÉ

4E CONGRÈS D’EURSAFE

2 CHERCHER

QUAND LA COMMUNAUTÉ SCIENTIFIQUE SE CHERCHE, SE PARLE, SE MONTRE

04la lettre

À la demande de l’Ambassade de France en

Espagne, la Mission d’Animation des Agrobio-

sciences contribuait, le 18 novembre 2002, à l’ani-

mation du premier Café Scientifique de Barcelone.

Dans la magnifique serre de « l’Ibernacle », située

juste en face du Museum de Zoologie de Barcelone,

et devenu aujourd’hui un lieu de rencontres cultu-

relles, cette journée a été l’occasion de longs

échanges entre citoyens Barcelonais mais aussi

de regards croisés entre la France et la Catalogne

sur le sujet de « La Biodiversité : ombres et

lumières ». La journée, retransmise en direct par

Radio Ona Catalana, co-organisée par Carme Pratz,

responsable des Centres et Musées de Sciences

de l’Institut de Cultura de Barcelone, Véronique

Atger, responsable du Service pour la Science et

la Technologie de l ’Ambassade de France

à Barcelone, la Caja de Ahorros del Mediterraneo

et la Mission d’Animation des Agrobiosciences,

était articulée autour de trois temps forts.

En guise de « mise en bouche », quatre ateliers

de discussion ont été suivis d’une présentation

de travaux réalisés sur la biodiversité en Catalogne.

Puis, après un dîner goûteux et copieux, le débat

public prenait corps avec de nombreux respon-

sables scientif iques, pol it iques et culturels

de Barcelone et de la Catalogne dans le cadre d’un

dialogue avec quatre chercheurs français :

Patr ick Legrand, directeur de la Mission

Environnement Société de l’Inra-Paris ; Valérie

Boisvert, économiste-politique de l’IRD-Paris, Michel

Chauvet, ethno-botaniste de l’Inra-Montpellier

et Louis Ollivier, généticien de l’Inra-Jouy en Josas.

Une expérience satisfaisante à renouveler, avec

toutefois, d’un commun accord, moins de céré-

monial et plus de place aux palabres et à la contro-

verse… bref, un état d’esprit plus conforme

à l’ambiance barcelonaise !

L’ÉTHIQUE, NÉCESSAIRE
AUX POLITIQUES AGRICOLES
ET ALIMENTAIRES DU MONDE
On le sait, l’agriculture intensive et l’industrialisation, qui ont permis en leur

temps de répondre à une nécessité, ont eu des conséquences néfastes sur

l’environnement, la biodiversité, le bien-être et la santé des animaux.

De plus, les nouvelles technologies ont fait émerger des conflits d’intérêts entre

différents types d’acteurs. Une situation qui appelle donc de nouvelles

approches, qui ne soient pas seulement techniques : il s’agit aussi de remettre

en cause les positions adoptées en matière de production alimentaire et de

mieux prendre en compte l’opinion et les intérêts des différents décideurs ainsi

que ceux du grand public. Sans oublier un besoin de débat permettant

une large concertation sur ces questions.

C’est sur ce constat que la Société Européenne sur l’Éthique en matière

d’Agriculture et d’Alimentation (EurSafe) a été créée. Cette organisation indé-

pendante, créée en 2000, rassemble près de 200 spécialistes d’Europe

et d’Amérique du Nord (scientifiques, économistes, sociologues, théologiens,

juristes…) de toutes disciplines. Ses buts : encourager l’information,

les recherches et le débat public international sur les questions d’éthique dans

les domaines de l’agriculture et de l’alimentation.

Parmi ses différents modes d’action, les Congrès qu’EurSafe organise annuel-

lement dans des pays différents à chaque fois, ont toujours constitué une forte

caisse de résonance de ses activités. Point de chute, cette année, du

4e Congrès : la France et, plus exactement, Toulouse. Du 20 au 22 mars

2003, c’est donc au Centre de Congrès Diagora (Labège) que se réuniront

200 spécialistes de tous horizons, pour des débats en plénières et en ate-

liers, ouverts au public (débats en anglais). Parmi ces chercheurs, notons l’im-

plication de Bernard Chevassus-au-Louis, président de l’AFSSA, à la tête

du Comité Scientifique d’EurSafe, et de Jean-Claude Flamant.

Les sujets mis en débat : Comment les enjeux éthiques peuvent-ils être signa-

lés de manière effective et fiable aux acteurs politiques ? En quoi un consen-

sus social en matière d’éthique peut entrer en ligne de compte en matière

de gouvernance publique ? Quel poids donner à des critères de nature éthique

dans des décisions politiques de nature forcément complexe ?

Y-a-t-il un besoin pour que les institutions intègrent mieux les aspirations

éthiques de la société ?

Le 4e congrès d’EurSafe est co-organisé par EurSafe, l’Inra et la MAA.

CONTACT : Inra Toulouse : Hervé Ossard, tél. : 05 61 28 52 59

CONTACT MAA : Jean-Claude Flamant, tél. : 05 62 88 14 50

SITE WEB : www.eursafe.org



SISQA (MIDI-PYRÉNÉES)

3 NOURRIR

L’AGRO-ALIMENTAIRE ET L’ALIMENTATION EN DÉBAT
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20 000 PERSONNES ONT « GOÛTÉ »
À LA SÉCURITÉ ET À LA QUALITÉ
ALIMENTAIRE ! 
SUCCÈS ASSURÉ : 16 000 à 17 000 visiteurs pour le Salon de la Qualité

Alimentaire, un taux de satisfaction de ces derniers de 94 % et des exposants

de 82 % (baromètre Ipsos agriFood), des conférences jugées très intéres-

santes et un partenariat avec l’ANVAR qui se renforce : la première édition

complète de la Semaine Internationale de la Sécurité et de la Qualité

Alimentaires (SISQA), qui s’est déroulée du 21 au 24 novembre dernier,

a dépassé toutes les attentes…

Souhaitée et initiée par Martin Malvy, président du Conseil Régional

Midi-Pyrénées, la Sisqa confirme donc l’intérêt et l’originalité de cet événe-

ment, qui articule 4 manifestations différentes autour d’une même thématique

alimentaire :

n Le Carrefour des Technologies de la sécurité et de la traçabilité alimentaires,

pour une interface entre les applications scientifiques et les industriels,

n Les 3es Rencontres « Agriculture, Alimentation et Société », pour un dia-

logue science et société, sur le sujet : « sécurité et qualité des aliments :

le prix à payer ». Avec deux thèmes privilégiés : la restauration collective et

la filière « lait et produits laitiers ».

n Le Séminaire sur les signes officiels de qualité, pour les professionnels

agricoles et agro-alimentaires,

n Le Salon de la Qualité, pour découvrir les productions de Midi-Pyrénées

à travers la Ferme Pédagogique, le parcours du Goût et les Halles.

ORIGINALITÉ DU CONCEPT : Sollicitée en amont par le Conseil Régional

Midi-Pyrénées, il y a trois ans, la MAA avait conçu à l’origine les 1res Rencontres

Agriculture, Alimentation & Société. Leur réussite a fondé le Président Martin

Malvy à souhaiter un étoffement de cette manifestation. Un saut qualitatif

auquel a répondu la MAA, en proposant le concept de la Semaine Internationale

sur la Sécurité et la Qualité Alimentaires, en définissant ses contours, ses

objectifs et ses publics. Avec deux soucis particuliers : favoriser l’éducation

des enfants au goût et à la qualité de l’alimentation, à travers de nombreuses

visites de scolaires au Salon de la Qualité. Mais aussi faire renouer 

les consommateurs avec les ressources agricoles et agro-alimentaires de

Midi-Pyrénées.

Parce que la sensibilisation des plus jeunes à

la qualité des produits, au goût et aux saveurs fait

partie des objectifs de la SISQA, le Conseil Régional

Midi-Pyrénées avait lancé un appel à candidatures

auprès de l’ensemble des classes de CM1-CM2

de la région. L’objectif : sélectionner 90 classes

pour visiter en avant-première le Salon de la Qualité,

et mener en amont un projet pédagogique avec

l’enseignant sur l’alimentation. Un travail en classe

appuyé par une valisette pédagogique destiné

à l’enseignant et des fiches, BD et livrets pour

chaque élève, fournis également par le Conseil

Régional. Résultat ? Ce sont quelque 300 classes

qui se sont manifestées ! Il a donc fallu tirer au

sort les heureux élus, qui, après enquête d’opi-

nion, ont exprimé à 90 % leur satisfaction à l’issue

d’une visite de deux heures, à travers la ferme

pédagogique et le parcours du goût.

Bref, rançon du succès, la prochaine édition de la

Sisqa devrait amplifier les capacités d’accueil et

d’accompagnement des primaires, pour pouvoir

répondre à un plus grand nombre de demandes…

SISQA : « MENU » SPÉCIAL SCOLAIRES.

Les Actes des deux premières éditions
des Rencontres Agriculture et Alimentation
(2 000 et 2001) sont disponibles à la MAA, sur
demande, et téléchargeables sur son site
www.agrobiosciences.org.

/...



4 RENDRE COMPTE

LA VIE INSTITUTIONNELLE DE LA MAA

UN GROUPE DE SUIVI POUR LA MAA
La constitution d’un groupe de suivi était inscrite dès l’origine dans les sta-

tuts de la MAA. Sa composition approuvée, la première réunion de ce groupe

s’est déroulée le 13 novembre dernier, avec la participation d’une quinzaine

de personnalités du monde politique, administratif, scientifique, pédagogique,

et industriel.

Après la présentation des objectifs et des réalisations de la MAA, ces pre-

miers échanges ont rappelé la nécessité des débats sur les relations entre

la science et la société, et permis de mieux expliciter la fonction et la démarche

de la MAA. De même, plusieurs pistes de renforcement de ses activités ont

été suggérées, notamment pour accentuer ses actions en direction des éta-

blissements de formation, favoriser un accompagnement de ses activités

par l’enseignement supérieur et la recherche, ou encore formaliser plusieurs

collaborations amorcées avec la communauté scientifique environnante.

Des échanges très denses qui ont justifié la demande unanime de renouve-

ler cette réunion dans un délai rapproché : d’où une deuxième séance de tra-

vail, le 30 janvier 2003, portant sur un document de formalisation des

objectifs et des concepts de la MAA (en vue d’une capitalisation de ses acti-

vités), avec des critères d’évaluation permettant de réaliser un suivi, ainsi que

sur le projet d’activités et de financement pour l’année 2003.

LE CHEVALIER ET LA MÉDAILLE
14 novembre 2002 : La salle de conférences de l’INRA de Toulouse accueille

une centaine de personnes : chercheurs, enseignants, professionnels

de l’agriculture, membres du Conseil Économique et Social régional et

de l’association Aragon-Midi-Pyrénées…

L’ambiance est cordiale, parfois presque familiale, mais se charge peu

à peu d’émotion. Chacun écoute dans un respectueux silence le discours

de Bertrand Hervieu, Président de l’INRA, qui souligne les qualités de cet

homme « omniprésent mais invisible » à « l’enthousiasme imaginatif ».

Il évoque sa « persévérance », « ses qualités humaines », le « talent dont

il a fait preuve et qu’il a mis au service de l’INRA », et le qualifie notamment

de « créateur de liens ». À ses côtés, Jean-Claude Flamant attend.

Visiblement ému, mais l’esprit en ébullition pour affûter sa réponse, notre futur

chevalier de la légion d’honneur se prépare à son adoubement. Le moment

fatidique arrive enfin. La formule est prononcée, la croix est épinglée, il reçoit

la colée. La salle peut reprendre son souffle et porter un autre regard

sur le chevalier et sa médaille.

06la lettre

La MAA collaborait, enfin, l’an dernier, à sa mise

en œuvre, aux côtés d’autres opérateurs, dont la

Chambre Régionale d’Agriculture, l’Irqualim et

l’Anvar.

LA PROCHAINE SISQA : 11 AU 11 DÉCEMBRE
2003. Les éléments du bilan de l’édition 2002 ne

pouvaient que renforcer la volonté de pérenniser

la SISQA chaque année, en accentuant ses points

forts et sa lisibilité ainsi qu’en améliorant encore ses

aspects logistiques.

Ainsi, notons que le carrefour des Technologies

de la Sécurité et de la Traça-bilité des aliments, qui

s’est tenu en 2002 sous la forme de conférences,

prendra l’an prochain une ampleur nouvelle, sous la

forme d’un salon professionnel unique en son genre

dans le paysage français, et bénéficiera d’un par-

tenariat soutenu de l’ANVAR au plan national. De

même, les 4es Rencontres Agriculture, Alimentation

et Société devraient trouver un nouvel élan, en se

tournant vers la dimension « alimentation-santé »

et les aspects nutritionnels, qui rencontrent un fort

intérêt des consommateurs et constituent un axe fort

de développement pour les industries agro-alimen-

taires en France, en Europe et dans le monde.

Dans ce cadre, le projet de collaboration étroite

avec le pôle de recherches midi-pyrénéen « Aliment-

Santé », animé par Pierre Monsan, apportera aux

Rencontres une dimension scientifique de premier

plan, mise au service d’un dialogue très ouvert

avec la société.
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9E UNIVERSITÉ D’ÉTÉ DE L’INNOVATION RURALE CAFÉS DÉBATS DE MARCIAC : 
COMPRENDRE LES AGRICULTURES 
DU MONDE

5 CULTIVER

RÉFLÉCHIR ENSEMBLE AU DEVENIR DE L’AGRICULTURE ET DU MONDE RURAL
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L’AGRICULTURE
ENTRE IMAGINAIRES ET RÉALITÉS DU BRÉSIL À

LA NOUVELLE-ZÉLANDELes dates sont déjà fixées ; il s’agit du 7 et 8 août 2003, le lieu demeure

bien entendu la bastide de Marciac (Gers) et l’ambiance est toujours donnée

par le festival Jazz In Marciac. Bref, il ne manquait à la prochaine Université

d’Été de l’Innovation rurale que le sujet…

C’est chose établie, du moins dans ses grands contours, grâce au travail mené

très en amont par la MAA et le Groupe Local de Réflexion, qui rassemble

des professionnels agricoles et qu’animent deux chercheurs, Gilles de Mirbeck

et Jean Pilleboue.

En 2003, donc, les regards continueront de se focaliser sur l’agriculture, mais

pour analyser, cette fois, les différentes représentations qu’en ont les acteurs

de la société. Quelle est la part de l’imaginaire et de la réalité ? Quels acteurs

contribuent à « nourrir » l’imaginaire et pour quelles raisons ? Les réalités

de l’agriculture contemporaine suffisent-elles à alimenter les relations entre

celle-ci et le reste de la société ? Telles sont quelques-unes des pistes

à explorer, aux côtés de sociologues, de philosophes, d’historiens, d’écono-

mistes, d’agronomes, d’artistes, de consommateurs et, bien entendu, de

nombreux agriculteurs.

CONTACT : Jean-Claude Flamant, 05 62 88 14 50.

MAIL : flamant@agrobiosciences.com

RENFORCER LES LIENS
AVEC LES LYCÉES AGRICOLES
DE LA RÉGION
C’était une invitation du directeur Régional de l’Agriculture et de la Forêt de

Midi-Pyrénées, et la Mission des Agrobiosciences n’a pas manqué de répondre

présente : le 9 décembre dernier, dans le cadre plus qu’agréable du Lycée

agricole d’Auch, il s’agissait en effet de présenter, à l’ensemble des respon-

sables des Lycées agricoles de la région, les activités de la MAA susceptibles

d’intéresser ces établissements. Si certains n’hésitent pas en effet à utiliser

ces ressources – à travers les Écrans des Sciences ou les différents cafés-

débats – d’autres méconnaissent la vocation de cette structure, qui peut

accompagner des démarches pédagogiques, en termes d’édition, d’organi-

sation de débats ou de sensibilisation des jeunes aux problématiques scien-

tifiques. Une rencontre destinée donc, à faire connaissance pour intensifier

les collaborations en direction de ces enseignants et de leurs élèves.

Souvenez-vous, l’année 2002 s’était achevée sur

une salle bondée, autour de Jean-Christophe Debar

qui évoquait les paradoxes de l’agriculture améri-

caine. L’intérêt exprimé par le public pour cette

découverte des différents types d’agriculture de

la planète encouragent donc la MAA et la com-

munauté de Communes « Bastides et Vallons

du Gers » à poursuivre ce cycle. Après une inter-

ruption hivernale en janvier et février, les cafés-

débats de Marciac entameront donc leur deuxième

année de fonctionnement, selon le même principe :

un restaurant sous les arcades de la place

de l’Hôtel de ville, des tapas, un concert de jazz et

une conférence-débat, le tout ouvert à tous publics.

Les prochaines pérégrinations agricoles au pro-

gramme ? Le groupe de Cairns – qui rassemble 17

pays d’Amérique Latine et de la zone Asie-Pacifique,

soit un tiers des exportations agricoles mon-

dia les…), la Nouvel le-Zélande, le Brési l  et

la viticulture des pays du Sud, l’Afrique sub-saha-

rienne, mais aussi des pays de l’Union Européenne

dont l’Espagne et la Hollande, dont les productions

et les modèles concernent de très près l’agriculture

de Midi-Pyrénées et, plus globalement, de la

France.

CONTACT :Jean-Claude Flamant, 05 62 88 14 50.

Gilles de Mirbeck, 05 62 08 24 28.

RENSEIGNEMENTS PRATIQUES : entrée gra-

tuite. Débat de 21h à 23h. Dîner sur place pour

ceux qui le souhaitent, sur réservation auprès de

l’Office du Tourisme de Marciac : 05 62 08 26 60.



« L’AGRICULTURE ENTRE CONTRATS ET CONTRÔLES »
Ce magazine, d’une cinquantaine de pages, explore la thématique qui a animé

la 8e Université d’Été de l’Innovation Rurale, à Marciac, en août dernier : « l’agri-

culture entre contrats et contrôles ». Cette publication rassemble

les meilleurs moments de ces deux journées de débats, des conférences

de chercheurs aux témoignages d’agriculteurs. S’y ajoutent des interviews com-

plémentaires, des repères sur les différents types de contrats, un glossaire, des

portraits d’acteurs du monde agricole et un reportage photographique.

(À paraître au printemps 2003)

« AGROALIMENTAIRE :
DES MÉTIERS AU CŒUR DE LA CRISE »
Listeria, vache folle, dioxine, fièvre aphteuse… Après deux années de crise sans

répit, la MAA fait le point, cherchant en quoi les métiers de l’agroalimentaire ont

été bouleversés. Comment les professionnels ont-ils géré ces crises à répétition ?

Comment perçoivent-ils les préoccupations des consommateurs et le rôle des

médias ? Cette publication, financée par l’Union Européenne (Feoga) et le Conseil

Régional Midi-Pyrénées, propose des reportages, analyses, interviews, suivis d’un

guide de la sécurité des aliments : les adresses des principaux organismes publics

et professionnels, les laboratoires de recherche en France et en Midi-Pyrénées.

« ÉTATS GÉNÉRAUX DE L’ALIMENTATION »
Cette publication retrace la genèse et la motivation des États Généraux de

l’Alimentation initiés par le Gouvernement de septembre à décembre 2 000, avec

le concours de la MAA, sur les questions que pose la société à notre système

d’alimentation. Une cinquantaine de pages explorent les questions débattues autour

des thèmes « manger en confiance », « manger pour se faire du bien » et

« manger pour se faire plaisir », jusqu’aux décisions prises par le Gouvernement

en conclusion de cette vaste consultation nationale.

L’ALMANACH 2003
Au fil de l’année 2002, la MAA n’a cessé de décortiquer la presse écrite, de pro-

voquer des échanges de points de vue et de prospecter les futurs, dans les

domaines des sciences de la vie, de l’alimentation et de l’agriculture.

Une « matière » qui, fortement enrichie par les contributions de nombreux cher-

cheurs de toutes disciplines, des écrivains, des représentants de consommateurs

et des professionnels, vient nourrir une publication de 250 pages riches égale-

ment en photos et gravures anciennes : l’Almanach 2003 des Agrobiosciences,

publié en partenariat avec le Sicoval. Sans rien renier de ce que constituait ce type

de document dans le monde rural, cet Almanach souhaite donner à lire les évé-

nements et les tendances de l’année écoulée, au gré de quatre parties : « Temps

forts » retrace les faits qui ont bouleversé, en 2002, le domaine d’études et d’in-

vestigations de chaque auteur sollicité. Ils racontent… Ensuite, « Mois par mois »

propose une série de commentaires sur l’actualité. Quant à la rubrique « En

perspective », elle se consacre à un long entretien entre Bertrand Hervieu et Jean-

Claude Flamant, sur la démarche prospectiviste « Inra 2020 », initiée fin 2001

et qui s’est déroulée durant toute l’année 2002. Enfin, la partie « Portfolio »

ouvre ses pages aux œuvres d’artistes – photographes, illustrateurs et peintres

— qui ont illustré les différentes éditions de la MAA.Un document au fil des sai-

sons, au gré des savoirs et des plaisirs – du jardinage aux avancées de la

recherche, des recettes aux analyses sociologiques, des mots du mois aux pro-

duits, en passant par les odeurs, les images et les nouvelles littéraires…

PUBLICATIONS DE LA M.A.A.

ACTES LES THÉMAS

LES THÉMAS
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ACTES DE L’UNIVERSITÉ D’ÉTÉ 
DE L’INNOVATION RURALE
Au cœur du village de Marciac vibrant au tempo du

festival de jazz, l’Université d’Été de l’Innovation

Rurale dresse chaque année son chapiteau, pour

deux journées de conférences et de débats.

ÉDITION 2001
« Quand les sciences du vivant bouleversent notre

regard sur le monde »

« L’agriculture peut-elle être bouleversée par la

demande sociale ? »

ÉDITION 2000
« Biotechnologies : fascinations… interpellations »

« Être de son temps à la campagne »

ÉDITION 1999
« L’eau des villes et l’eau des champs »

« Créer des emplois dans les campagnes »

ACTES DES RENCONTRES
AGRICULTURE, ALIMENTATION 
ET SOCIÉTÉ
Initiées et organisées par le Conseil régional de

Midi-Pyrénées, au Centre de congrès Diagora,

ces rencontres sont mises en œuvre par la MAA.

Elles confrontent les points de vue des consom-

mateurs, producteurs, chercheurs et acteurs de

la décision publique afin de cerner les enjeux

actuels et de dessiner, ensemble, les pistes de

réflexion et d’aide à la décision.

ÉDITION 2001 :
« Sécurité des aliments : croire et savoir ».

Les comptes-rendu des débats de chaque table

ronde au nombre de huit sont publiés sous forme

de cahiers.

ÉDITION 2000 :
« Sécurité des aliments, les enjeux de la demande

sociale »
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Chaque cahier retrace un débat organisé par la MAA afin d’en élargir

le rayonnement. À travers une vingtaine de pages, cette publication dresse

le portrait du conférencier, restitue in extenso son exposé, met en relief

les questions soulevées lors du débat public, éclaire le sujet par un rappel

du contexte ambiant, des points de repères – chiffres, chronologies, défini-

tions… – et une bibliographie. Cinq séries sont actuellement lancées.

Les cahiers parus :

SCIENCES, DÉMOCRATIE ET PROGRÈS (1) :
« LA REVANCHE DE PROMÉTHÉE. QUELQUES RÉFLEXIONS SUR L’IDÉE DE
PROGRÈS ». Avec Jean-Michel Ducomte, avocat et enseignant. Cahier n° 17.

ÉTHIQUE DES SCIENCES DU VIVANT (1) :
« GÈNES ET DESTIN ». Avec Bertrand Jordan, généticien, coordinateur de

Marseille-Génopole.

« QUELLE ÉTHIQUE POUR LA RECHERCHE EN SCIENCES DE LA VIE ? ».
Avec Anne Cambon-Thomsen, médecin, directeur de recherche CNRS. Cahier n° ?

BIEN-ÊTRE ANIMAL (2)
« L’ÉTHIQUE EN EXPÉRIMENTATION ANIMALE ». Avec François Lachapelle,

chargé de recherche Inserm, président du Comité d’éthique de l’École vété-

rinaire de Maisons-Alfort.

« LE BIEN-ÊTRE DE L’ANIMAL DE COMPAGNIE ». Avec Pierre Desnoyers,

directeur de l’École nationale vétérinaire de Toulouse, représentant du Conseil

national professionnel animal à Eurogroup for Animal Welfare.

HISTOIRES DE… (3)
« HISTOIRE DES RACES ANIMALES ET DES SOCIÉTÉS HUMAINES ».
Avec Jean-Claude Flamant, zootechnicien, directeur de la MAA.

« LE PAYSAGE, ENJEU ÉCONOMIQUE, ESTHÉTIQUE ET ÉTHIQUE ».
Avec Gérard Tiné, plasticien.

HORS-SÉRIE ALIMENTATION
« ALIMENTATION : RISQUES ET LANCEURS D’ALERTE ». Avec Didier Torny,

sociologue à l’EHESS.

« EXPERTISE : NEUTRALITÉ OU RESPONSABILITÉ ? ». Avec Guy Paillotin,

ancien président de l’Inra.

« LES DUALITÉS DE L’ALIMENTATION CONTEMPORAINE ». Avec

Jean-Pierre Poulain, sociologue.

« COMPLEXITÉ DE LA DÉCISION ET DE LA GESTION PUBLIQUE EN CAS
DE CRISE ALIMENTAIRE ». Avec Marion Guillou, alors Directrice générale

de l’alimentation au ministère de l’Agriculture et de la Pêche.

(1) D’après les débats du Café des Sciences et de la Société du Sicoval, à Ramonville.
(2) D’après préforums de Baziège et Balma
(3) D’après les Forums Agrobiosciences et Société de Montbrun-Bocage.

GRATUITES ET DISPONIBLES SUR SIMPLE DEMANDE A LA MISSION D’ANIMATION DES AGROBIOSCIENCES

CAHIERS TOUT NET

Depuis le référencement du site de la MAA dans

les principaux moteurs de recherche, le nombre

de connexions ne cesse d’augmenter, ainsi que

le montre l’analyse mensuelle de la fréquentation

de ce site (fournie par le Centre Interuniversitaire

de Calcul de Toulouse, à l’aide du logiciel Webalizer

2.01). Ainsi, après un début « en douceur, au prin-

temps dernier, et un tassement logique des visites

en août, le site a réellement pris son envol

dès septembre, pour atteindre le seuil des 4 000

visiteurs en décembre.

Notons que chaque mois, la diffusion de la lettre

électronique stimule la fréquentation, puisque plus

d’un tiers des connexions se font dans les quatre

jours après sa réception par les abonnés.

Autre indice satisfaisant : plus des deux-tiers des

visiteurs consultent plus de 10 pages du site.

Ce qui écarte d’emblée l’idée d’une connexion par

erreur ou le simple clic sur la page d’accueil…

PLUS DE 4 000 VISITEURS
PAR MOIS
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MISSION D’ANIMATION DES AGROBIOSCIENCES

Son objectif : faciliter le débat

La Mission d’Animation des Agrobiosciences (M.A.A.) est un
centre d’animation de débats sur des questions sujettes à contro-
verse. La M.A.A. a pour but de favoriser, de renforcer et de déve-
lopper les échanges autour de trois grands thèmes :
n la transformation de l’agriculture,
n l’évolution de l’alimentation,
n les enjeux sociétaux des sciences du vivant.

Sa démarche : travailler en partenariat

Sa démarche est de s’associer à tous types de partenaires (struc-
tures intercommunales, institutions publiques, centres de
recherches ou de formation, des fédérations professionnelles,
associations) confrontés à la nécessité d’ouvrir le débat sur des
questions touchant les champs concernés.

Selon le cas, elle initie elle-même des manifestations ou bien elle
répond aux demandes de ses partenaires. Elle intervient locale-
ment mais aussi sur le territoire régional, national ou européen.

Son action : débattre, éditer, valoriser

Pour renforcer et pérenniser ces travaux, elle met en œuvre :
n la conception et l’animation de débats publics 
n l’édition de documents et de revues d’information
n la valorisation du débat public pour l’enseignement, la forma-
tion et la recherche.

Ainsi, pour une meilleure appréhension de la demande sociale dans
ces domaines, la Mission d’Animation des Agrobiosciences ras-
semble en réseau de nombreux acteurs (chercheurs, agricul-
teurs, élus, consommateurs, professionnels…) et crée une réelle
synergie.

Ses moyens : Contrat de Plan Etat-Région

La Mission d’Animation des Agrobiosciences est financée par
l’Etat (Ministère de l’Agriculture, de l’Alimentation, de la Pêche et
des Affaires Rurales, Direction générale de l’Enseignement et
de la Recherche) et le Conseil Régional Midi-Pyrénées dans le
cadre du contrat de Plan Etat-Région 2000-2006. La gestion
de ces fonds est assurée par l’ENFA (Ecole Nationale de Formation
Agronomique) sur le site de laquelle la M.A.A. est implantée.

Additionnant plusieurs compétences,
en termes de conception, d’animation, d’édition
et de multimédia, la MAA a opté pour
un fonctionnement collégial. Cet ensemble
de collaborateurs a pu d’abord se constituer
grâce aux financements obtenus par la MAA
dans le cadre du Contrat de Plan État-Région.
Il bénéficie également de l’appui logistique
de l’Inra. Par ailleurs, une convention
de partenariat avec le Sicoval permet
à Daniel Borderies (06 70 74 60 14,
daniel.borderies@agrobiosciences.com),
responsable de la valorisation scientifique
au sein de cette Communauté d’agglomération,
de collaborer aux projets de la MAA,
dont l’équipe, à son tour, renforce les actions
de culture scientifique du sud-est toulousain.

Direction de la M.A.A. :
n Jean-Claude Flamant,
directeur de recherche Inra, 05 62 88 14 53.
flamant@agrobiosciences.com
Administration et secrétariat :
n Christine Barbace, secrétaire
d’administration de la recherche Inra,
chargée du budget, 05 62 88 14 50.
barbace@agrobiosciences.com
Conception et coordination générales :
n Jean-Marie Guilloux,
directeur des programmes, 05 62 88 14 54.
guilloux@agrobiosciences.com
n Valérie Péan, 05 62 88 14 52.
valerie.pean@agrobiosciences.com
n Sylvie Berthier, 05 62 88 14 57.
sylvie.berthier@agrobiosciences.com
Multimédia :
n Erwane Monthubert, 05 62 88 14 56.
erwane@agrobiosciences.com
n Cédric Caspar, 05 62 88 14 55.
cedric@agrobiosciences.com
Suivi des débats, service presse et
documentation :
n Jacques Rochefort, 05 62 88 14 60.
jacques.rochefort@agrobiosciences.com
Diffusion :
n Sandra Hébrard, 05 62 88 14 50.
hebrard@agrobiosciences.com

L’EQUIPE DE LA M.A.A.

MISSION D’ANIMATION DES AGROBIOSCIENCES
ENFA, BP 38 31321 CASTANET-TOLOSAN CEDEX
Tél. : 05 62 88 14 50 Fax : 05 62 88 14 51, 
email : barbace@agrobiosciences.com


